
Pour frère Eflienne Suard Prieur de 

Mouftiers nommé &c tenant le lieu & Induit de M.IacjuesRibicr 
Conreilkridu Roy en fa Cour de Parlement. 

Contre les nomme'xj.e Mtfsitursle Gr^NiiO* MaUoa^ ci?' ^imbraifc Gauffre^ 
tousfretenàem dméî audit Prieuré. 

t 

îEs trois induh^kesin hoc c»nnemhnt de ttuuc\:Csï corifw^wr^^wledrC'iift 
^pl•etendupa^Gauff^c, & Monftrerqa'il-n'arien audic l'ricuîC conten- 
itiuXjainsqu'ilavacquc/'froi/fMw de Henry d'Angennes dernier paiîl- 
bletitulaire ScpoircIFeur. Etencelailsefpercnt tous trois auoir telle- 
ment cfclaircila vérité par les aétes par eux rcfpedliuemcnt produidls dd debd- 
Undumctmmunemhofiem, que/ïMÉ/iir f^à Gautïrequin'aiamais icuy ny faiâ aâede 
^de Prieur, d'infifter au contraite:& faire voir claire comme le iour k collufioii 
■ qui cftoit entre le dcffun6l:&luy pour conferuer le benclice & lerendre hérédi- 
taire. 

Quant aux nommez de Meilleurs le Grand & Malien, le nomme dudii (leur 
Ribier neleurdiraqiiece mot dccifif de lacaufc, que les feules dattes règlent 
lenrdroidl:&cftant mconfejfi que la nomination dridit Ribier efl: la première & 
pUs ancienne, ils ont tort de le trauerfcr puifquc defictunt mj-Uunrh 

Toutrcffortqu'ilsfontj&ccqu'ilsdiicntcontreJ^ nominarion dudit Ribier 
ferefoulten deuxpoinds. L'vn qu'elle cfl;faiâ:e tur vn autre Abbé, & n'aeftc 
renouuellec à l'Abbé fuccelîeur , l'autre que le précèdent Abbé a efté grcué par la 
nomination de dcfunft Monfieur le Prendcnt de Villeray. 

^<iprj»»«wilrefpondqu'ilneluyaefl:énecéirairc dcrafraffiiii^liNiomination >rt»%/* 
&jenfairevne nouucUc fignificationà l'Abbé quiète à prcrent,-& que n'ayant '^ 
efté pourueu d'vn bénéfice par le premier Abbé , le lucceilcur elV te.iu d'acquirer 
'Ccftc charge, d'autant que ce n'eft pasà l'Abbé vtTinoautcaio, mais àla dignité 
■qui ne meurtpoint & qui eft cenfce perpétuelle & immuable,que la nomination 
eu faite, ^deovt , qu'eftant vne charge réelle fur la dignité, cllef ailcindubita- 
blement en laperfonnedu fuccelFeur, lequel en ce cas eft tenu dufaiâde ion 
predcceffeur. Etainfiaeftéiugéparvosarrefts. 

Que s'il falloir renouucUer à chaque mutatioi d'Abbaye, ce fcroitvn mcr- 
ueilleuxfoing&vnioùgtrcf^rigoureujc pour les Conicillers du Parlement qui 
eftantoccupez d'ailleurs ne peuucnt par fçauoirtouï ceschangemcns : lUumft 
donc au nommé dudit Ribierqu'ilaitfaicSIa première nomination bien &: lé- 
gitimement & qu'elle ne puiflceftrc aucunement dcbatué Et encorcequieft 
digne de remarque , c'eft que depuis le decez de Ragueneau il n'cÛ apparu aucun 
nouueau titulaire auquel on ay peu faire vne nouuelle mfinuation. Cequirend 
lefdits fieurs le Grand & Mallon bien cmpeTchcz a fonder leur droid & le faire 
fiibfifterfurvn Abbé imaginaire. 

Pour le regard de l'arreft qu'ils difentauoir efté obtenu par Monfieur lePre- 
ûdcnt de Villeray oufoa nommé, il ne peut faireaucun pieiudice audroidde 
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nomination duditRibicr: l'arreftn'a clié donne auccluynyfon nomme. Etce 
quicftconri(3erahle,c'eClquelcno,-nmé dudit fieur Picfidcnc neft pasmeimet 
aux qualitcz de l'arreft comme il feroitrequis. 

Et pour facisfaireà tout &leuertovues fortes de diiîîcultez, ledit Ribicr vous 
fuppliehumblemcntdccoiifiderer, quequandbicn leditficur Prcfîdcntauroic 
obtenu vnarrcft en vertu de fon Induit par la bonne intelligence qu'ilauroit eue 
auec l'Abbé qui eftoit lors,on n'auroit peu eftcindre ny prciudicier au droid du- 
dit Ribier', de qui la nomination eft demeurée en fa force &: vertu, &entictc- 
mentinuiolable,pour auoir lieufurl'Abbé fuccelTcur, puifqueleprcdcceireur 
n'a tenu compte de fe defcharger Sc de remplir le premier nommé. Eûant certain 
qu'il y dcuoii veiller & plutloft fommer & interpeller le nommé duditRibicr 
poifr ce regard. 

Autrement il arriucroitqu'vn Abbc,pourroitgratificrvn fccondnommc au 
pî-eiudice du premier, ôiainfi contbndre& interuertir tou tordre au defccu des 
vraisnommez, contre lerquelsbien fouuent lespourueuz pourroicnt oppofcr 
vnc polîelTion tnennalle» & ainfiles fruûrer de leurs droiits contre toute raiion 
ôi équité. 

Que s'il eft aducuH par vnefurprife manifeftc qu'on ayt tire profit d'vne fé- 
conde nomination au préjudice de la première , ce ne fera pas pour faire perdre 
le droii5t à ccluy qui n'y a apporté ny volonté nyfciencc,nyconfentemeni& au- 
quel on ne peut rien imputer de dol&defraudc: Au contraire on imputeraa 
r Abbé fi contre tout ordrç il a voulu préférer le iècûnd au prcmierj cuim rem*njît 
tmintegrum C^ lUafum. , ' 

Et ^1 on defire vne fignification à vn nouueau Abbé ou au fiegc vacant , la rc- 
quifition qu'à faite depuis le decez de Raguencau , lenommédudit Ribier, du 
priurc de HiJ(j||i»fr, pour lequel il à fi long temps plaidé contreFrc e Fraiiçois 
Fleury , maintenu contradiÂoirement par voîlrc arreftau rapporrdcmon^ur 
Guinetài-auledelarefignation qu'il apportoit de fon oncle, &duquelarreftlc 
Coniêil peut eftre memoratif,& le non c de monfieur le Grand ei . d meure pa' - 
ticulicrcmét d'accord, ceûercquifition ne vaut elle pas bien. autan t,& n'oper ■>- 
elle pas auecauiantd'efBcacequvnenouuellefignification î Etne peut on pas 
dii'centoutcasqueparcemoienledroictaefté entièrement reftably, & qu'on 
à fait reuiure &: renaiftre la faculté de requérir qui fembloit auoir efté fi^enduë 
par la furprilc qui audit eflé faite en la perfonne du nomme dudit fieur Prefidcnt 
deVillcray vcu mefme que lors de cefte requifition léfdits fieurs le Grande 
Mallonn'eûoientencornommcz&ne pouuoient prétendre aucuntdcoiûfur 
r Abbaye? 

Ainfi,de quelque façon quclc veillent prendre Icfdits fieurslc Grand Sc Mal- 
ien, il le peut due fans contredit, <\ut iw/^Hod h*hurrAt le nommé duditRibicr, 
fei «^/f»en/^f«f»wty? par la mutation de l'Abbaye.Cedroic^n'auoit pas efté radi- 
calement ode audit Ribier par cefte furprisedu nommé dudit fieur Prcfident: 
y^ccidem non toUitfubflanrL^m : Il netenoit qu'en lufpens : Et peut on dire quec'eft 
comme vue rencontre & interpofition d'vn corps qui fait cclipfcr vn autre pour 
vn temps, muis qui ne l'çfteint pas pour toufiours : Ou bien picndrcdcsexem- 
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flesendroidfurUcomparaifbn des fcruitudes ijudimifaper ttmpM m prljlmum 
^iiti*mf4fertj}UHttt*tur l.fiUcm 14.. & femblablcs «^»enmimod.MmfetMttétes an.tttanrur. 
Pour le regard du deuolucaire que Gzu^ïc frodnxitmf<:enâm^c\ir vn dernier 
effort Se extrême remède, afin de fauuer le bénéfice , Its moicns qui font contre 
Gauflrc militans contre fon dcuolutaire qui ne peut prciudicicrau droiûdcs 
indultaircs/oufticnt ledit Suart par ces railons & autres meilleures que le Con- 
fcil fu|)plciras'il luy pla'ft qu'il doit eftre maintenu au plein polTelloire dudit 
Priiuréde Moufticrsaucercftitution defruKasdefpcns donimagcs& inicrcfts. 

M onfiettr Dfffriches R apporteUK 
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